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 Quels sont tes souvenirs de la Vigie, les histoires que tu as entendu ? Après tu sais, on peut  
 rentrer, on s’assoit, comme ça tu es bien. 

Non non, il y a pas de souci, je suis bien là. 
 Mais on rentre quand même ? 

Oui, on rentre. 

 D’ou vient le nom de la Vigie ? 

On l’a appelée comme ça parce-qu’il y avait trop de poussière. Trop de boue, c’est la 
poussière qui a fait que cet endroit est appelé la Vigie. Qu’est-ce que tu veux savoir de 
plus ?  

 Toi quand tu es arrivé, c’était comment la Vigie ?

Il y avait le miassi (une plante). Il y avait tout, de là où je suis jusque là bas. Il y avait ce 
miassi.

 Tu peux m’expliquer ce que c’est ? 

Ca c’est sanzi (lentilles), on appelle ça le sanzi. Il y avait pas de maisons, ces maisons sont 
arrivées il y a pas longtemps. Il y avait juste le miassi, qui était ici. C’était un champ vaste 
de miassi. A cette époque les maisons commençaient à venir doucement doucement, la 
première maison c’est la maison de qui, le commandant de la barge, c’est la première 
maison qui a été construite ici à la Vigie. Le commandant Estelle, qu’on appelle Jimu. Je 
sais que la Vigie est composée de plusieurs quartiers, il y a plusieurs La Vigie. 

 Cette Vigie c’est laquelle ?

Ahamada Police. 

 Pourquoi on l’appelle Ahamada Police ? 

Quand tu es là bas et que tu veux quelqu’un d’ici tu es obligé de dire Ahamada Police. Et 
le taxi te dépose directement. Il y a la Vigie centre vers Doukabé. La première Vigie c’est 
la Vigie centre, là où nous sommes. Ahamada Police, ça c’est l’adresse, quand tu veux 
quelqu’un qui habite de ce coté ci, tu dis Ahamada police, mais quand tu dis juste aller à 
la Vigie, en fait tu es perdu, il faut que tu mettes l’adresse. Si tu dis la Vigie Ben 
Mohamed, la Vigie de Maymoun c’est vers Sodicash, mais si tu dis juste La Vigie, là ça 
marche pas, tu seras perdu. 

 D’accord. Est-ce que tu peu me raconter comment c’était avant ? Parce-que j’imagine bien qu’il  
 y avait pas de voitures, pas de routes. 

En fait non il y avait pas de routes, c’est nous qui avons commencé à créer des routes et 
la personne que tu vois là avec son tractopelle, c’est vraiment avec elle qu’on a 
commencé à faire des routes. Mais ici il y avait pas de routes, donc si tu portais quelque 
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chose de chez toi jusque en bas c’était une a!aire quand même. Non, ici il y avait pas 
encore de route, on a juste fait des chemins pour que l’endroit soit accessible, mais là ils 
ont commencé à fermer un peu les routes. 

 Si tu sais qu’on va changer la Vigie, comment tu te vois dans la Vigie pour que tu te sentes bien ?

Ca serait beau déjà. J’aimerais bien qu’il y ait des routes, comme ça les taxis vont des-
cendre directement devant la porte, parce-que il y a des gens qui transportent de l’eau 
d’en bas jusque ici jusqu’à ce qu’ils meurent. 

 Donc tu te rappelles pas s’il y a des histoires qu’on disait aux gens pour leur faire peur, des  
 choses comme ça ? Je me rends compte qu’ici il y a pas longtemps que les poteaux sont là. 

Ca fait pas longtemps, oui, mais c’est vrai, il y a des poteaux mais on a pas forcément 
d’électricité. Même aujourd’hui il y a pas de lumière, ils ont mis des panneaux solaires, 
comme ça les gens peuvent avoir de la lumière, mais il y a pas de lumière quoi. Moi 
avant, vu que j’habite ici, je sortais, tout ça, mais cette violence, c’est il y a pas longtemps. 
Je restais jusque à minuit, deux heures du matin, ou trois heures, j’étais tout seul quoi et 
personne ne faisait rien.

 Et moi je veux vraiment savoir, comme tu m’as parlé de ce miassi, de ce champ, de ces choses  
 en fait. 

Ce miassi c’est vraiment la chose la plus importante qui était là. C’est ce qu’on appelle des 
sanzi, c’est de la même famille que les lentilles. Non c’est pas ça, sanzi c’est la plante avec 
laquelle on fait du thé. 

 Tu as soulevé toutes les questions, en fait moi ça va. Je vais bien là. 

Ok d’accord. 

* Daday : le vieux. 


